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Image - Cyrille von Mandach a 
été ordonné prêtre par Mgr 
Charles Morerod, évêque de 
Lausanne, Genève et Fribourg, 
en l’église Notre-Dame de  
l’Annonciation de Vevey.  
Cyrille von Mandach a célébré 
sa première messe dominicale 
le 9 juillet à la Basilique Notre-
Dame de Genève. Mgr Morerod 
a nommé l’abbé Cyrille von 
Mandach vicaire au sein de 
l’Unité pastorale Grand-Vevey.  
Photo: ©Anne Roch-Delmas 
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 L’été prend ses derniers quartiers et nous, pour la plu-

part, reprenons le rythme de nos activités multiples et va-
riées. Qu’ils soient professionnels, studieux, sportifs ou 
culturels, nous remplissons notre agenda de rendez-vous 
et de moments de partage. Reconnaissants d’avoir pu 
prendre notre souffle, l’espace d’un été au rythme plus 
doux, aux paysages renouvelés ou retrouvés, nous repre-
nons le chemin de nos engagements. 
À la lecture du nouveau numéro de votre Courrier pasto-
ral, vous pourrez y puiser ressources et élans spirituels 
pour vivre de nouvelles aventures. Que l’on rame dans sa 
vie ou que l’on parte vers de nouveaux horizons, nous 
serons animés par la conviction que le meilleur est à ve-
nir. Que l’espérance qui nous accompagne brillera en-
core et toujours. 
L’année pastorale qui s’ouvre sera riche en évènements 
et en mouvement, en particulier avec l’ouverture de la 
Maison d’Église dans les locaux de l’église du Sacré-
Cœur. Les travaux en cours sont monumentaux et avan-
cent au gré des aléas d’un tel chantier. Cette reconstruc-
tion exige beaucoup de persévérance et de foi : de très 
nombreux ouvriers travaillent à la hauteur de leurs ta-
lents. Tout cela conjugué aux efforts de bon nombre – 
entre autres - de bénévoles qui œuvrent à trouver les fi-
nancements nécessaires à la réalisation de ce projet. Les 
enjeux dépassent largement un simple déménagement, 
un important aménagement : en effet, pour que ce lieu 
devienne un véritable espace de vie, un lieu d’Église, il 
faudra œuvrer à son animation et laisser œuvrer l’Esprit 
saint. Ce lieu remplira – n’en doutons pas – un rôle ma-
jeur au cœur de notre canton. L’inauguration de la Mai-
son d’Église est prévue pour Pâques 2024. 
En reprenant les mots de l’abbé Cingolani (pp.4-5), nous 
pouvons affirmer toute l’actualité du message de l’Évan-
gile et que l’Église aura toujours « une place et une im-
portance dans le monde ». Forts de cette conviction, de 
cette espérance, nous saurons ensemble relever les défis 
de notre mission aujourd’hui à Genève. 
Belle rentrée à toutes et à tous,  

Guylaine Antille  
Responsable Service Développement et Communication 

https://www.eglisecatholique-ge.ch/
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QUELLE PLACE POUR NOS JEUNES ? 

Cet été, 525 Romands, et un peu plus de 1000 Suisses se sont 
joints aux 1,5 millions de jeunes du monde entier réunis autour 
du Pape François à Lisbonne pour les Journées Mondiales de 
la Jeunesse (JMJ) 2023. La devise cette année était : « Marie 
se leva et partit en hâte » (Lc 1, 39).  

Ils ont entre 16 et 30 ans, certains sont partis à vélo, la plupart 
en bus, pour vivre des journées en diocèses, dans des familles, 
du 25 au 31 juillet, puis le grand rassemblement du 1er au 6 
août en prévision de la messe avec le Pape. 

De Genève, ils étaient plus d’une centaine à ‘partir en hâte’ 
avec les paroisses et la Pastorale des jeunes de Genève 
(PJGE), et cette question qui me hante au titre de communauté 
de croyants : quel accueil allons-nous leur offrir une fois ren-
trés ? Quelle place allons-nous leur aménager pour leur retour à 
la maison ? 

En effet, vivre une telle expérience fait revenir le cœur ‘tout feu 

tout flamme’, un cœur ardent à donner, à se donner ! Cepen-
dant, l’événementiel peut être désespérant si par la suite, l’on 
ne trouve pas de lieu où vivre sa foi dans le quotidien. Et nous 
le savons, notre jeunesse peut souffrir de désengagement, du 
manque de transmission entre générations, de perte de con-
fiance dans l’avenir. 

En tant que chrétiennes et chrétiens, comment participer à ce 
que l’élan amorcé chez certains trouve ancrage dans nos com-
munautés ? Comment leur offrir un accompagnement spirituel 
de qualité, leur permettant de relire leur vie et de discerner le 
meilleur chemin, à la suite du Christ ? Comment favoriser tou-
jours plus que chacune, chacun, trouve sa place ? Un duo en 
catéchèse ? Des visites aux aînés ? Un service de diaconie ? 
Le démarrage d’un groupe de jeunes autour de la Parole ? Un 
talent de musicien à mettre en lien avec la liturgie ? Une nou-
velle voix pour les lectures dominicales ? 

Les sciences sociales nous rappellent que les jeunes ont besoin 
de responsabilités pour s’investir et se construire. La confiance 
que nous leur offrons alors les valorise, les responsabilise, et 
permet qu’ils donnent le meilleur d’eux-mêmes.  

Bien sûr, plusieurs lieux et activités de grande qualité sont pro-
posés en communautés, par la PJGE, l’aumônerie de l’Universi-
té, notamment, et je les en remercie vivement. Merci, oui, à 
celles et ceux qui accompagnent les nouvelles générations de-
puis des années, et en portent le souci en tout temps ! Merci à 
toutes les personnes qui feront un peu de place aux ‘JMJistes’ à 
leur côté, et de continuer à les confier dans la prière. 

Que le Seigneur soit leur force et leur chant (Exode 15, 2 ; 
Psaume 17, 14), et les nôtres aussi. ■ 

Fabienne Gigon 
Représentante de l'évêque pour la Région diocésaine Genève  

 

Quelques événements 
dans l’agenda du mois 
de Mme Gigon. 
 

3 septembre à 11h00  
Installation Equipe 
pastorale UP Carouge-
Salève-Acacias    
Eglise Sainte-Croix  
 

11 septembre   
Conférence cen-
trale catholique romaine 
de Suisse 
(RKZ) : « Eglise en dés-
hérence »   Berne   
 

12 septembre   
Journée portes ouvertes 
du COEC (cf. p. 16)   
    

23 septembre   
Inauguration de Saint-
Marc, Petit-Lancy 
Messe à 18h 
 

24 septembre    
Communauté  
ukrainienne - Genève 
Dimanche des migrants 
et fête patronale de la 
protection de  
la Mère de Dieu  
Messe à 10h30   
Eglise Saint-François-de
-Sales (Chêne-Bourg) 
 

24 septembre    
Journée du Migrant et 
du Réfugié   
Messe à 17h00   
Basilique Notre-Dame   
(cf.p.11)   
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LE CŒUR ET LA MELASSE… 

Vous le savez, comme moi, l’Evangile nous 
rapporte à bien des reprises, des guérisons. 
Qu’a donc fait Jésus de plus grande que de 
nous propulser vers la guérison ? Que ce 
soit celle du présent au cœur de la vie, où 
celle, certainement la plus grande qui nous 
propulse avec un Amour infini, incondition-
nel, vers notre vraie Vie agrandie ici et 
maintenant et vers notre Vie pour toujours, 
la Vie éternelle. Mais en attendant il nous 
faut parfois ‘’ramer’’, ramer d’Amour certes, 
mais ramer ! 

Alors, pour certains c’est plus évident que 
pour d’autres, la barque de la Vie, se fait 
plus légère et c’est tellement plus simple de 
ramer sans de trop grands remous. 

Celles, ceux, qui cohabitent avec la maladie 
psychique d’un proche sont d’une autre 
trempe ; c’est souvent la plongée, parfois 
sans oxygène… et avant d’étouffer, vite re-
prendre souffle. Accepter d’atteindre le 
fond, pouvoir d’un coup remonter à la sur-
face et retrouver Lumière et oxygène-Vie. 
Tous ces mouvements se font tout au long 
des mois, des années, tout au long de la 
vie. Et c’est là, que c’est tellement insuppor-
table. Toucher à tout, à l’espoir, à la crise, 
la dépression et cette étrange mélasse qui 
colle au cœur et qu’il faut accepter. 
‘’Consentir c’est être sauvé’’ dit St Bernard 
de Clairvaux, je dirais, consentir au réel de 
la vie, c’est pouvoir avancer. 

La fille, le fils, le conjoint qui tout à coup 
part tellement loin et qui paraît irrattrapable, 
impénétrable, intouchable ! Comment ne 
pas vouloir le tenir, le retenir lui dire 
l’Amour ; lui rappeler qu’il est aimé sans 
condition. 

Quel étrange destin de celui qui s’en va, qui 
glisse vers l’étrange, l’incompréhensible. Et 
quelle dose de souffrance en lui et dans le 
cœur des proches. 

Nous ne pouvons pas nous mettre à part. 
Chacun porte en soi des déficiences d’hu-
manité, nous ne sommes pas si étrangers 
les uns des autres. Pouvoir parler, échan-
ger, partager, voilà un des moyens qui per-
met de ne pas ramer tout seul-e. 

L’échange, bien sûr, 
le partage, dire l’ex-
périence, dire l’im-
possible vie… Vous 
me direz que cela se 
fait partout et ailleurs 
aussi ; les échanges 
avec les psys de 
toute sorte, sont à mon avis indispensables. 
Souvent même pour nous, les soi-disant 
normaux, n’aurions-nous pas assez d’au-
dace pour parler aux compétents de la vie 
humaine pour se rendre plus accessible à 
nous-mêmes et aux autres ?  

Souvent, je me permets de me poser sous 
le regard du Christ ; je l’imagine ce regard, 
je me laisse saisir par Lui, j’entends sa Ten-
dresse ; ‘’Viens à à moi toi qui peine, car je 
suis doux et humble de cœur’’. Je m’en-
roule dans cet Amour et je vais… à la ren-
contre de l’autre dans le partage et l’Ecoute 
des difficultés de la Vie. 

Le Groupe Relais Lumière Espérance, c’est 
un peu tout cela. Se retrouver pour dire les 
difficultés de vie mais dans un contexte 
bien précis, nous sommes au cœur de la 
maladie psychique d’un proche et nous 
croyons au Christ ; Celui qui nous dit 
chaque jour, Je suis avec toi !! 

Le Groupe se réunit une fois par mois le 
samedi après-midi et partage un temps plus 
long en début ou fin d’année scolaire pen-
dant un week-end. La force de ce groupe 
est dans l’échange, mais ce qui nous cons-
truit et nous réunit c’est notre appartenance 
au Christ. Nous prenons toujours un temps 
pour échanger sur notre foi, là où elle en 
est avec notre vécu. Nous essayons de 
comprendre la Parole de Dieu au cœur de 
nos situations de Vie ! C’est la force de la 
Parole du Christ qui nous réunit, qui nous 
éclaire, avec l’amitié qui nous entoure et 
nous permet de continuer la route ! ■  

Anne-Catherine Egger,  
conseillère spirituelle de Relais Lumière  
Espérance-Genève 

Lire aussi pp. 6-7 
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La rubrique « Carte blanche à.… » donne la parole chaque mois à un groupe, un mouvement ou 
une association proche de l’Eglise ou de ses valeurs. 

Sr Anne-Catherine Egger 
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« En quarante ans, j’ai 
beaucoup évolué dans la 
compréhension de mon 
ministère, tout en restant 
fidèle à la vocation fran-
ciscaine d’humilité et de 
fraternité qui a guidé 
mon parcours ». Une 
constante donc, mais 
marquée par une sorte 
de paradoxe pour ce fils 
d’immigrés italiens. 

Né dans la région des 
Marches, à moins de 
100 kilomètres d’Assise, 

lieu de naissance de Francesco di Bernadone, c’est 
à Genève, dans le quartier du Grand-Lancy où il 
s’établit adolescent, que l’abbé Elvio Cingolani entre 
en contact avec la communauté franciscaine, éta-
blie à l’époque dans le quartier, au service de la pa-
roisse de la Sainte-Famille. Une rencontre détermi-
nante pour sa vocation. 

« J’ai été séduit par l’esprit de fraternité et la vie de 
Saint François. Alors qu’il était très riche, il a choisi 
la pauvreté et a tout quitté pour suivre Dieu. J’ai dé-
cidé de tout laisser à mon tour : mon travail, ma voi-
ture, mes petites économies, ma famille, j’ai tout 
distribué et je suis entré au couvent pour suivre la 
voie franciscaine, au sein de l’ordre des Cordeliers. 
J’étais comme un amoureux disposé à mille sacri-
fices pour suivre l’être aimé ». S’il a quitté plus tard 
l’ordre des Franciscains et la vie conventuelle pour 
devenir prêtre séculier, il l’a fait uniquement pour 
être plus proche de la vie de la paroisse et du quoti-
dien des paroissiens. « Mais l’élan franciscain est 
resté et j’ai toujours essayé d’être dans une attitude 
fraternelle. Je sais que je n’ai pas toujours réus-
si ! », confie l’abbé en jetant un œil dans le rétrovi-
seur.  

L’heure d’un bilan 

L’heure de quitter Genève est en effet l’occasion 
d’esquisser un premier bilan. Des messes en latin 
de son enfance italienne à l’œcuménisme genevois, 
en passant par la sécularisation, le parcours de l’ab-
bé Cingolani a traversé de nombreux changements, 
tant au niveau des structures de l’Église, que de la 
société dans son ensemble. « Au début de mon mi-

L’ABBÉ ELVIO CINGOLANI RENTRE EN ITALIE 

À 67 ans, dont 53 ans en Suisse, l’abbé Elvio Cingolani rentre en Italie pour poursuivre 
son ministère dans sa terre d’origine, la région des Marches, comme curé d’une pa-
roisse de campagne. À son compteur, presque 40 ans de sacerdoce. 

BIO EXPRESS 
 
Elvio Cingolani naît à Matelica 
(Italie) en 1956, dans une 
« famille paysanne, très modeste 
et croyante », raconte-t-il. Arrivé 
à Genève en 1970 avec sa fa-
mille, il y suit un apprentissage 
de conducteur typographe et tra-
vaille au Journal de Genève du-
rant quatre ans. 

Entré en contact avec la commu-
nauté des frères franciscains, il 
se sent appelé à suivre Saint 
François d’Assise. Après un novi-
ciat à Padoue, il suit des études 
de théologie et de philosophie à 
Fribourg et à Rome.  

De retour à Genève, en 1984, il 
est ordonné prêtre et nommé vi-
caire de la paroisse de la Sainte-
Famille (Grand-Lancy), comme 
religieux franciscain. Trois ans 
plus tard, il est curé à Choulex-
Vandoeuvres, où il reste onze 
ans. Il assume également un 
mandat d’aumônier à Champ-
Dollon. 

Après avoir quitté l’ordre francis-
cain et rejoint le clergé diocésain, 
il continue son ministère de curé 
à Châtelaine-Lignon-Vernier, de 
1998 à 2008, puis à la Servette, 
pendant dix ans. Parallèlement, 
en 2017, il assume la charge 
d’archiprêtre. En 2018, il devient 
curé modérateur de l’Unité pasto-
rale du Plateau (Onex, Petit-
Lancy), jusqu’à son départ en juin 
dernier. Il ne se sera pas rempla-
cé dans cette fonction. 

Avant de quitter la Suisse, il a 
participé à la réflexion sur le nou-
veau modèle de gouvernance et 
d’animation pastorale de l’UP du 
Plateau. (Cf. p. 15) 
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nistère, il y avait encore au moins un prêtre 
dans chaque église et la collaboration 
entre paroisses était rare. Aujourd’hui, les 
prêtres sont moins nombreux et doivent 
être au service de plusieurs paroisses re-
groupées en Unités pastorales (UP) ». 

La place du prêtre 

« Quand il était responsable d’une seule 
communauté, le prêtre était davantage dis-
ponible, plus proche des paroissiens et des 
collaborateurs, avec des liens d’amitié. 
Dans les nouvelles configurations, il est 
impossible de connaître tout le monde. J’ai 
ressenti une plus grande difficulté à trouver 
ma place ». Mais il y a aussi des aspects 
très positifs, nuance-t-il. Aujourd’hui, le 
prêtre est moins seul dans la prise de cer-
taines décisions. Les projets et les soucis 
sont partagés avec d’autres, prêtres et 
laïcs, en équipe. « La pastorale s’en trouve 
améliorée, surtout par une meilleure prise 
en considération des réalités d’une société 
qui change. Les laïcs et les divers groupe-
ments sont davantage responsabilisés. Le 
risque est celui d’une certaine dispersion 
aux dépens de l’unité », observe le curé. 

La sécularisation 

Ces changements s’inscrivent dans la pro-
gressive sécularisation de la société : le 
nombre de catholiques est en baisse et 
beaucoup ne fréquentent plus une pa-
roisse. Dans ce contexte, « il arrive que 
des personnes que l’on ne voit jamais à 
l’église viennent nous voir pour demander 
un sacrement, une célébration ou un rite. 
Les premières fois, j’ai réservé un accueil 
un peu froid à ces demandes : elles ne 
s’inscrivaient pas dans une expérience reli-
gieuse ou spirituelle comme je la conce-
vais », analyse l’abbé. Depuis, son regard 
a changé. « J’ai évolué en essayant d’ac-
cueillir les personnes en partant de là où 
elles sont et non de mes attentes ou ma 
position, dans un esprit de dialogue afin de 
mieux comprendre leurs attentes et les mo-
tivations. Parfois, les personnes s’éloignent 
de la pratique religieuse en raison d’expé-
riences douloureuses, histoires de famille 
complexes, divorce ou deuils. Parfois, du 
fait d’attitudes de l’Église qui n’a pas tou-
jours montré son plus beau visage ».  

Et les brebis perdues  

Aujourd’hui, l’abbé Cingolani chérit ces 
rencontres. Il évoque le cas d’une dame, 

baptisée, mais en froid avec l’Église, qui a 
frappé à la porte de la paroisse pour ins-
crire ses enfants au parcours pour la pre-
mière communion. « Elle m’a demandé si 
elle pouvait faire elle aussi la première 
communion et par la suite, elle est deve-
nue une catéchiste formidable », se rap-
pelle Elvio Cingolani. Au départ, elle croyait 
que c’était impossible ! Comme cette autre 
dame baptisée, éloignée de l’Église par 
une éducation trop moraliste : « elle est ve-
nue demander si elle avait le droit de reve-
nir à l’Église. Nous avons longuement parlé 
et lu la parabole de la brebis égarée. Nous 
avons aussi pleuré ensemble ». 

Comment voit-il le futur de l’Église ? 
« Parfois nous avons la sensation de prati-
quer notre ministère dans le désert. Nous 
ne touchons plus les masses, mais seule-
ment des individus ». Mais les brebis per-
dues et retrouvées sont des « signes ex-
traordinaires de l’Esprit Saint qui est tou-
jours à l’œuvre dans le monde. Je vois 
aussi des jeunes qui ont envie de con-
naître Dieu et des personnes qui ont repris 
contact avec l’Église pour les obsèques 
d’un proche, un mariage ou un baptême, 
qui se mettent en chemin et s’engagent en 
paroisse. Je suis donc très optimiste. Je 
crois que l’Église, qui est en chemin, aura 
encore une importance et une pertinence 
dans le monde. Le message de l’Évangile 
reste d’une grande actualité ». 

Et comment voit-il son futur ?  « Je vais 
continuer mon ministère en Italie. Après 
trois mois de congé sabbatique, je serai 
curé d’une paroisse de campagne dans ma 
commune d’origine, Matelica (région des 
Marches). À 67 ans, je veux aussi me pré-
parer à la grande rencontre ! Réfléchir au 
mystère de l’existence par une lecture plus 
assidue de la Bible et un contact plus in-
tense avec la Création. Je voudrais égale-
ment être attentif au ministère de la charité, 
notamment pour les immigrés, nombreux 
en Italie ». 

La joie de commencer une nouvelle 
tranche de vie cohabite avec le regret de 
laisser les amis connus en Suisse. « Ici et 
avec eux, j’ai pu élargir mon regard sur le 
monde et l’humain, découvrir et vivre 
l’œcuménique. Des trésors que j’emporte 
avec moi en Italie », assure l’abbé Elvio 
Cingolani. ■ (Sba) 
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UN PHARE DANS LA TEMPÊTE DES TROUBLES PSYCHIQUES 

Les mots douleur, souffrance, fatigue, im-
puissance résonnent à plu-
sieurs reprises au cours de la 
rencontre. Le ton de la dis-
cussion est néanmoins convi-
vial, des éclats de rire émail-
lent les échanges et l’espé-
rance se faufile un chemin 
entre les témoignages des 
participants. Se retrouver est 
visiblement un soulagement 
pour ces parents. Ils se ren-
contrent régulièrement sous 
l’égide de l’Association Re-
lais Lumière Espérance (RLE), un mouve-
ment chrétien au service des familles et 
amis de personnes atteintes de troubles ou 
de maladies psychiques. À Genève, les 
rencontres du RLE sont animées par Sr 
Anne-Catherine Egger, conseillère spiri-
tuelle du groupe. 
Tisser des liens 
« Nous nous retrouvons une fois par mois, 
parfois à la paroisse de Saint-Martin 
(Onex), parfois chez moi, au Foyer cister-
cien (rue de la Roseraie) », explique sœur 
Anne-Catherine. À la Roseraie la rencontre 
se termine par une célébration, avec l’abbé 
Giovanni, et un repas en commun. Tisser 
des liens d’amitié et de confiance, offrir un 
espace de parole sont en effet au cœur de 
la démarche du mouvement RLE. 
Chaque rencontre du groupe - entre cinq et 
huit personnes - démarre avec un témoi-
gnage des participants qui confient leur 
état, les espoirs et les déceptions qu’ils tra-
versent, en toute sincérité, protégés par 
l’esprit de confidentialité et de non-
jugement qui régit chaque rendez-vous. 
« Ces rencontres m’aident à supporter 
l’insupportable », lâche Jeanne*, mère 
d’une fille désormais adulte, avec des 
troubles psychiques et en grande souf-
france. « Face à l’angoisse de notre fille, 

nous sommes impuissants et c’est difficile. 
Ce que l’on retrouve dans ce 
groupe, par rapport à 
d’autres espaces de soutien, 
est la dimension spirituelle. 
Elle apporte une lumière nou-
velle sur ce que nous vi-
vons », souligne Jeanne. 
Marie prend la parole et par-
tage un témoignage d’espé-
rance : son fils est déterminé 
à obtenir un CFC en pein-
ture. « Il m’a demandé de 
prier pour lui pour qu’il réus-

sisse », se réjouit-elle. 
« Avec Jésus on avance » 
« Ici je me sens compris par des personnes 
qui vivent la même chose », affirme 
Charles* père de deux enfants majeurs 
avec des troubles psychiques. « Il y a des 
jours où ça va, d’autres où l’on doit tout re-
commencer et l’on a du mal à se sentir 
compris par les institutions ». À son tour, il 
relève l’apport important de la dimension 
spirituelle des rencontres du groupe : 
« Cela m’a permis de comprendre que l’état 
de mes enfants n’est pas une punition di-
vine. Car oui, face aux souffrances de nos 
enfants on se demande ce qu’on a fait au 
bon Dieu, entre colère, tristesse et inquié-
tude. Avec Jésus on avance et on se rend 
compte que nous ne sommes pas des dam-
nés et que nos enfants peuvent être aussi 
un chemin pour nous. Ils m’aident à gran-
dir ». Toutefois, la remise en cause est per-
manente, réagit Jeanne.  
Marc, époux de Jeanne, souligne le carac-
tère dynamique du nom du groupe « Relais 
Lumière Espérance » : « pour moi c’est un 
lieu d’accueil, d’écoute, de partage et de 
liens qui apportent de la lumière, qui selon 
notre foi, est la source qui mène 
à l’espérance, dont nous avons tant besoin. 
Je l’ai senti très fort récemment. Ici l’écoute 

Association au service des familles et amis de personnes atteintes de troubles ou de ma-
ladie psychiques, Relais Lumière Espérance (RLE) offre un soutien spirituel à ceux et 
celles qui sont éprouvés par la relation avec une personne malade psychique. Elle est ou-
verte aux chrétiens d’autres confessions et à toute personne intéressée par la démarche 
spirituelle du mouvement.  Depuis plusieurs années, un groupe RLE existe à Genève.  
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est bienveillante, car la souffrance de l’autre 
me renvoie à la mienne. Nous évoquons les 
comportements que nos enfants peuvent 
avoir, les questions et les sentiments qu’ils 
déclenchent. Nous remettons notre impuis-
sance au Seigneur ». 
Un lieu d’accueil et de lumière 
« Ce groupe est vraiment un lieu d’accueil 
qui tente d’apporter la lumière de notre 
foi », explique Sœur Anne-Catherine. « Il 
m’a permis de saisir la profondeur de la 
douleur qui peut habiter les cœurs des  
parents. Se sentir écouté par les uns et les 
autres, même si chacun doit faire face aux 
épreuves quotidiennes, est un chemin. Être 
écouté peut alléger ce fardeau ».  
Dans une société où la maladie mentale ou 
la détresse psychologique peuvent être en-
core un tabou, les parents et les proches se 
sentent trop souvent démunis et seuls. 
Groupe de parole et de rencontre, Relais 
Lumière Espérance est ouvert aux proches 
de personnes souffrant de troubles psy-
chiques afin de briser la solitude, se sentir 
accueillis, compris et soutenus. Les ren-

contres offrent un espace de partage et de 
ressourcement dans la prière afin de recon-
naître peu à peu la présence de Jésus-
Christ au cœur de la détresse. RLE pro-
pose aussi des temps de convivialité avec 
des sorties, source, avec les rencontres 
mensuelles, d’une vraie amitié. 
RLE est composé d’un réseau de groupes 
qui se réunissent une fois par année pour 
réfléchir avec un invité, grand témoin de la 
maladie psychique. Tous les quatre ans est 
organisé un pèlerinage à Lourdes. Le 
groupe genevois, probablement le seul en 
Suisse, est rattaché au mouvement en 
France et participe aux rencontres régio-
nales entre groupes. ■ (Sba)  
 
Pour prendre contact :  
Sr Anne-Catherine EGGER 
52, avenue de la Roseraie 1205 GENÈVE 
022 346 32 42 et 079 682 12 99. 
https://www.relaislumiereesperance.fr/ 

 
Lire aussi en page 3 

*Prénoms d’emprunt 

MAISON D’ÉGLISE AU SACRÉ-CŒUR: LA DERNIÈRE LIGNE DROITE 

Cinq ans après l’incendie de l’église du Sacré-Cœur de 
Genève, le 19 juillet 2018, les travaux d’assainissement et 
de transformation du bâtiment historique avancent à 

grands pas. Les futurs espaces 
prennent forme : salle de fête, 
salles de réunion, de catéchèse, 
locaux de la Maison d’Église pour 
le personnel de l’ECR (Église ca-
tholique romaine à Genève), res-
taurant, chapelle et bien sûr le lieu 
de culte.  

Au cours de l’été, le chantier, démarré en mars 2022, a franchi plu-
sieurs étapes significatives, explique le chef de projet, 
M. Stéphane Franck. 

Les médaillons du plafond du lieu de culte ont été restaurés et 
posés au début de l’été, ainsi que les parcelles vitrées des plan-

chers aux étages, là où surgira le puits de lumière qui traversera le lieu du plafond jusqu’au 
sous-sol, avec à son sommet une vaste verrière de toiture pour laisser entrer la lumière. 
La verrière a aussi été installée et la pose des ardoises a commencé. D’autre part, les car-
relages ont été livrés et posés en plusieurs lieux, l’aménagement de la future cuisine du 
restaurant a pu également débuter.  

D’autres étapes ont été franchies et restent à franchir avant la fin du chantier. L’inaugura-
tion des lieux est toujours prévue autour de Pâques 2024. ■ (Sba)  

©ECR 

©ECR 



 

SEPTEMBRE 2023 8 

A
C

T
U

A
L

IT
É

 

LE CHARME DISCRET DE LA SOLIDARITÉ 

« Celui-là est très agréable au toucher et la 
taille me semble adéquate ». « La finition 
des bords est importante et demande du 
savoir-faire ». « Comment se comporte ce 
tissu au lavage ? ». Dans une grande com-
plicité et compréhension réciproque, Rachel 
et Laurent examinent ensemble différents 
modèles de lingettes cosmétiques en tissu 
réalisées par une équipe de couturiers de 
l’atelier. 

Rachel et Laurent 

Rachel Nyiraneza est la responsable de 
l’atelier de couture de l’ECR. Baptisé « Plus 
d’un tour dans mon 
sac », l’atelier est un lieu 
de rencontre, de forma-
tion et de création pour 
des personnes en situa-
tion de précarité et avec 
des parcours de vie diffi-
ciles, comme celui de 
Rachel qui a dû quitter 
son Rwanda natal et se 
bâtir un nouveau destin 
en Suisse. Laurent 
Troillet, diplômé de 
l’École hôtelière de Lau-
sanne en international 
hospitality management, 
est co-gérant de Grangettes Switzerland, 
une marque de cosmétiques issue du re-
nommé établissement médical privé homo-
nyme. Deux profils distincts, engagés dans 
le même projet : la réalisation de lingettes 
en tissu pour accompagner des lotions 
mises en vente par Grangettes Switzerland. 
Un partenariat insolite entre Église et cos-
métique, entre le luxe et la solidarité. 

« Nous avions besoin de lingettes pour une 
lotion démaquillante de notre ligne », mais 
au lieu de dénicher la meilleure offre sur le 
marché, « nous avons opté pour une colla-

boration avec une institution ou une asso-
ciation engagée dans la réinsertion profes-
sionnelle, dans une démarche qui s’inscrit 
dans notre philosophie et qui respecte nos 
valeurs éthiques. Nos recherches nous ont 
conduits à l’atelier de couture de l’Église 
catholique, découvert sur le site de l’ECR. 
Nous l’avons contacté à la fin de l’année 
dernière et le projet s’est rapidement mis en 
route », explique Laurent Troillet.  

Un atelier de couture solidaire 

Depuis, il fait régulièrement le déplacement 
au Temple de Montbrillant, qui accueille 

dans ses locaux l’atelier 
de couture « Plus d’un 
tour dans mon sac » de 
la Pastorale des Milieux 
ouverts (PMo) de l’ECR. 
Actif depuis plusieurs 
années et soutenu par la 
Fondation Haas, l’atelier 
est l’un des nombreux 
projets mis en route par 
la PMo, engagée avec 
les personnes et les fa-
milles en situation de 
rue, de précarité et d’ex-
clusion. Supervisés par 
Rachel, une dizaine de 

couturiers et couturières y confectionnent 
notamment des sacs à partir de tissus recy-
clés, mis en vente en ligne et lors de mar-
chés de Noël ou de fêtes paroissiales. Pour 
Rachel et son équipe, la commande de 
Grangettes Switzerland est une fierté et un 
défi. Tout est mis en œuvre pour livrer des 
lingettes de qualité. Ce matin, Rachel pré-
sente à Laurent les modèles d’étuis en tissu 
imaginés pour ranger les lingettes. Le ron-
ronnement des machines à coudre parvient 
de la salle voisine où se poursuit le travail 
pour couper et assembler les différentes 

Plus aucun doute ! L’atelier de couture solidaire « Plus d’un tour dans mon sac » de 
l’Église catholique romaine à Genève (ECR) porte à merveille ce joli nom. Et il vient d’en 
apporter une nouvelle preuve. Après la confection de sacs en recyclant la toile de para-
pluies abîmés, de bottes de Noël et de tabliers ou encore de masques de protection en 
tissu durant la pandémie, l’atelier a relevé avec brio un nouveau défi : la confection de lin-
gettes démaquillantes en tissu pour une marque de cosmétiques de luxe. 

Laurent et Rachel ©ECR 
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parties qui composent les lingettes. Un 
couturier en apporte des nouvelles réali-
sées avec un nouveau tissu.  

Un travail de qualité 

Laurent Troillet est très satisfait du partena-
riat avec l’atelier de la PMo. « Notre sou-
hait était d’avoir des produits de qualité, 
réutilisables, esthétiques, agréables et effi-
caces à l’usage, avec le souci du détail et 
j’ai été tout de suite impressionné par la 
capacité des couturiers de répondre à ces 
exigences et par leur savoir-faire. Le cou-
rant est très vite passé avec l’équipe. J’ai 
vu l’enthousiasme des personnes et une 
bonne dynamique », témoigne-t-il. Et 
d’ajouter : « Lors des premiers rendez-
vous, j’ai observé une certaine crainte as-
sociée à la pression de devoir répondre à 
la demande d’une entreprise commerciale, 
mais elle a été dépassée et nous sommes 
entrés dans une belle dynamique de colla-
boration en apportant chacun ses compé-
tences », souligne le co-gérant en évo-
quant la pluralité qui caractérise la PMo, 
service catholique présent dans un temple 
protestant. « Ce lieu de cohabitation, où 
c’est le bien com-
mun qui prime, 
est une valeur 
ajoutée de cette 
belle collabora-
tion ».  

Pour Rachel Nyi-
raneza, coutu-
rière aujourd’hui 
à la retraite, c’est 
la récompense de 
mois de travail 
pour former ses 
couturiers. Et 
pour Inès Calstas, 
animatrice pasto-
rale de l’ECR, responsable de la PMo, c’est 
« un véritable cadeau du ciel, inespéré et 
inattendu. Parfois, je trouvais que Rachel 
était trop exigeante et qu’elle corrigeait des 
détails. Mais c’est surtout grâce à elle 
qu’autant de progrès ont été possibles et 
que nous en sommes là », souligne Inès. 

Bientôt en vente 

Les lingettes de l’atelier « Plus d’un tour 
d’un mon sac » seront disponibles dès cet 
automne ! La quantité produite est limitée, 

mais Laurent Troillet n’exclut pas d’autres 
collaborations avec l’atelier.  

Les lingettes 
en tissu sont 
un produit 
complémen-
taire de la 
lotion déma-
quillante et 
seront mises 
en vente sur 
le site de 
vente de 
Grangettes 
Switzerland. 
Pour la 
marque, il ne 
s’agit pas d’une démarche commerciale et 
le bénéfice des ventes des lingettes sera 
entièrement versé à l’atelier de couture. 
« Nous espérons aussi donner une plus 
grande visibilité à cet atelier et inciter 
d’autres entreprises à faire appel à ses 
couturiers ». 

Un clin d’œil de l’histoire ? 

Improbable, la collaboration entre l’ECR et 
Grangettes Swit-
zerland est aussi 
un clin d’œil qui 
s’inscrit dans 
l’histoire de la 
Clinique des 
Grangettes et de 
la gamme de 
soins pour le vi-
sage et le corps 
homonyme.  

Fondée en 1933, 
la Clinique a été 
gérée par les reli-

gieuses de Men-
zingen de 1957 à 1978. Au fil des années, 
ce sont les religieuses soignantes qui 
ont développé des préparations de crèmes 
et de soins corporels utilisées auprès des 
patients. En 2013, plusieurs spécialistes de 
la Clinique des Grangettes ont décidé de 
perpétuer ce savoir-faire en créant une 
nouvelle ligne de soins cosmétiques. Au-
jourd’hui, Grangettes Switzerland est sépa-
rée de la Clinique, tout en restant liée à 
l’histoire de l’établissement. ■  (Sba) 

 

Les couturiers de l’atelier au travail ©ECR 

Les lingettes  !  ©ECR 
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AOT DERNIERS JOURS POUR S’INCRIRE À LA VOLÉE 2023-25 
 

L’Atelier œcuménique de théologie (AOT) est un lieu permettant de faire de 
la théologie ensemble.  
Dès septembre, l’AOT propose une nouvelle volée de formation animée par 
une équipe d’enseignant·e·s catholiques, protestant·e·s et orthodoxes.  
 

Thème de la  26e volée (septembre 2023 - juin 2025) : « La foi en héri-
tages ? Confronter les points de vue et rivaliser d’estime mutuelle ». 
 

Modalités: Durant deux ans correspondant aux périodes scolaires, le par-
cours prévoit des cours hebdomadaires (le lundi), des rencontres men-

suelles en groupe (en lieu et place du cours du lundi) et trois samedis par année. 
Prix par trimestre: CHF 270.– par personne / CHF 430.– par couple /  CHF 135.– pour les 
jeunes en formation ou en recherche d’emploi.   
Début des cours: samedi 16 septembre 2023 de 14h à 18h.  
Lieu: Centre Protestant de la Jonction (CPJ),  Rue Gourgas 24, 1205 Genève. 
Inscription et information:  www.aotge.ch 

CONFÉRENCE 50 ANS COMMUNAUTÉS CHRÉTIENNES DE BASE   
Il y a 50 ans, naissait la première communauté chrétienne de base (CCB) à Genève.  
Pour marquer cet anniversaire les Communautés chrétiennes de base de 
Genève vous invitent à une conférence de Raphaël Buyse  

« Partir vers ce qui arrive »  
Vendredi 22 septembre 2023 à 19h45  

Maison des Associations Salle Carlson-Gandhi (Rue des Savoises 15) 

Entrée libre. Chapeau à la sortie.  
L’Évangile met toujours en mouvement. C’est notre capacité à nous tenir sur le chemin qui 
atteste qu’il a atteint son but. En son temps, Madeleine Delbrêl a vécu cela, de déroutes en 
rencontres, d’événements en événements. Son expérience, que nous relirons à la lumière 
d’un évangile de Pâques et d’envoi, pourrait bien nous donner quelques clés pour « partir 

vers ce qui arrive ». Le Christ nous rend infiniment contemporains.  
 

Raphaël Buyse est prêtre du diocèse de Lille, où il est membre de la « Fraternité 
diocésaine des Parvis ». Il est l’auteur de nombreux livres, dont « Autrement, 
Dieu » et « Il n’y a que les fous pour être sages » (2022).  

LECTIO DIVINA : « VA, TA FOI T’A SAUVÉ(E) ! » 
Un cri d’admiration, une Parole qui remet en route 
 

« Va, ta foi t’a sauvé(e) ! » Ils ont été six à avoir entendu Jésus 
leur adresser cette parole : 3 hommes et 3 femmes, infirmes,  
exclus, étrangers, peut-être tout simplement assoiffés de Vie. Lors 
de ces six rencontres, nous expérimenterons ensemble comment 
un texte biblique peut nous parler dans l’aujourd’hui de nos vies avec la méthode connue 
sous le nom de « Lectio Divina ».  
 

Aucune connaissance approfondie de la Bible ou de la méthode n’est requise au préa-
lable. Il n’est pas nécessaire de participer à l’ensemble des rencontres  
 

Dates : 11 septembre, 2 octobre, 6 novembre et 11 décembre 2023 ;  
8 janvier et 5 février 2024. Horaire : 20h00-21h30 
Lieu : dans les locaux de la paroisse Sainte-Marie-du-Peuple ( Avenue Henri-Golay 5) 
Animation : Marta et Thomas Otto, Federica Cogo. 
Renseignements et inscriptions : spiritualite@cath-ge.ch ou 077 441 17 80 
 

https://www.aotge.ch/
mailto:spiritualite@cath-ge.ch
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ATELIER-COURS DE PEINTURE D’ICÔNE  

CHEMINER À LA RENCONTRE DU VISAGE DU SEIGNEUR  
Atelier-Cours de peinture d’icône proposé par le Service de la 
Spiritualité, en partenariat avec la Maison bleu ciel 

Cet atelier se veut une approche de l’icône par sa réalisation 
Ces journées de peinture permettront aux participant(e)s de 
réaliser une icône selon la technique traditionnelle, qui né-
cessite du temps (il faut compter en moyenne 7/8 jours pour 
une icône). Le choix du modèle est libre, mais doit rester 
simple et bien « lisible ». 

Chaque participant(e) avance à son rythme et choisit ses jours de présence en fonction des 
places disponibles (max 7 personnes par jour). Il est possible de s’inscrire à tout mo-
ment de l’année. 

Enseignante : Agnès Glichitch, iconographe et docteure en Histoire de l’Art  

Dates : 1er, 16, 28 et 29 septembre ; 13 et 14 octobre ; 16, 17 et 25 novembre ; 1er, 2 et 

14 décembre 2023 ; 19 et 25 janvier ; 2 et 17 février ; 1er et 16 mars ; 20 avril ; 3 et 24 

mai ; 8, 21 et 29 juin 2024. Horaires : 9h30 – 17h00 (environ). 

Où ? : Salle paroissiale de l’Église Sainte-Pétronille, Route de Pregny 39 

Prix : 95 CHF par jour. 

Renseignements/inscriptions : spiritualite@cath-ge.ch ou 077 441 17 80 (Federica Cogo) 

JOURNÉE MONDIALE DU MIGRANT ET DU RÉFUGIÉ 2023 
 

A l’occasion de la Journée Mondiale du Migrant et du  
Réfugié, vous êtes toutes et tous invités à une Fête cantonale 

 Dimanche 24 septembre 2023 
à la Basilique Notre-Dame  

Thème « Libre de choisir d’émigrer ou de rester ». 

Programme: 
15h00: Animations des Théopopettes, diverses animations,  
dont des danses et des chants. 

17h00: Messe multiculturelle à la Basilique Notre-Dame,  
présidée par Père Miguel Dalla Vecchia. Cette fête est organisée, entre autres, par les com-
munautés linguistiques, la Pastorale des Milieux Ouverts (PMo) et l’AGORA. 

JUBILÉ DE LA COSMG 

La Communauté Œcuménique des Sourds et Malentendants de Genève 
(COSMG) a été fondée en 1963 et fête son jubilé en 2023.  
Vous êtes invités à une fête d’anniversaire le   

Dimanche 17 septembre dès 10h00  
au Temple de Montbrillant (Rue Elisabeth-BAULACRE 16, 1202 Genève) 

10h00 Célébration œcuménique 
11h15 apéro 
12h00 Repas à la maison de paroisse sur inscription (CHF 30.-) cosmg.ge@gmail.com  
Spectacle-surprise, exposition photos, vin du jubilé, petit marché-brocante, gâteaux d’anni-
versaire... 

mailto:spiritualite@cath-ge.ch
mailto:cosmg.ge@gmail.com
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DENIS FORNERONE ORDONNÉ DIACRE PERMANENT 
 

Le samedi 17 juin, Denis Fornerone a été ordonné diacre per-
manent au cours d’une belle célébration en l’église de Chêne-
Thônex présidée par Mgr Pierre Farine. 

Ce fût une très belle ordination qui a réuni de nombreux fidèles, 
diacres et prêtres autour de Denis Fornerone et son épouse 
Marilu. Au bénéfice notamment d’un bachelor en théologie et 
d’une formation à l'accompagnement de personnes âgées, ma-
lades ou en fin de vie, Denis Fornerone (54 ans, père de deux 
enfants de 33 et 29 ans et déjà grand-père) exercera son mi-
nistère bénévole dans l'Unité pastorale La Seymaz, où il pour-
suivra sa tâche d'accompagnement des prêtres, en particulier 
pour les célébrations liturgiques et pour assurer des prédica-
tions régulières. Parmi les nombreuses tâches que lui confie la lettre de mission de 
l’évêque figurent aussi les visites à domicile, notamment pour apporter la communion a 
ceux qui en font la demande, ainsi que dans les EMS, en lien avec la Pastorale de la san-
té, la coordination du groupe des servants de messe et des lecteurs/trices, la préparation 
des fêtes paroissiales et autres manifestations. Dans la vie civile, Denis Fornerone tra-
vaille dans l’administration de la police depuis 25 ans.  

Cinq diacres à Genève 

Avec cette dernière ordination, le canton de Genève compte désormais cinq diacres per-
manents. Outre Denis Fornerone, il s’agit de: Olivier Joncherais, qui a célébré les dix ans 
de diaconat en 2022, Bertrand Bacqué (ordonné en 2014), Jacques Sanou (2019) et  
Dalbert Agbossou (2021).  ■  

GÉRALD BLANC, LE NOUVEAU MONSIEUR INFORMATIQUE DE L’ECR 

 

Entré en fonction le 3 avril 2023 après le départ à la retraite 
de Mme Carmen Maruri, M. Gérald Blanc est le nouveau res-
ponsable informatique de l’ECR. À 51 ans, il a plusieurs 
cordes à son arc ! Passionné d’électronique, il s’intéresse à 
l’informatique depuis l’âge de 16 ans.  

Avant d’atterrir à la rue des Granges, il a notamment travaillé 
pour l’armée française, géré un magasin d’informatique à  
Thonon, travaillé dans le développement de la gestion élec-
tronique de documents pour des banques, des assurances et 
d’autres institutions et également dans la formation pour 
adultes, avant de s’engager dans la sécurité et le développe-
ment pour les banques privées, puis dans l’analyse pour le 

secteur médical. « J’aime résoudre les problèmes, le raisonnement logique et observer le 
soulagement de l’utilisateur quand il appuie sur le bouton et ça fonctionne. C’est grati-
fiant, surtout quand je n’y arrive pas tout de suite. Bien que je sois croyant, mon entou-
rage a été surpris par le fait que je travaille pour l'Église. C’est l’idée de venir en assis-
tance à ceux qui aident les autres qui m’a séduit », confie-t-il. 

Le grand projet de ces prochains mois sera le déménagement de l’ECR à la Maison 
d’Église, dans le bâtiment de l’église Sacré-Cœur. Il s’agit de préparer et installer le parc 
informatique (une cinquantaine de postes de travail au total), les imprimantes, le wifi.  

Ses passions en dehors de l’électronique et l’informatique ? La nature, le parapente, les 

randonnées et le bateau. ■   
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CHEMIN DE JOIE ET « AFFAIRE RUPNIK » 

Comment répondre au bouleversement et aux interrogations que 
suscitent les accusations d’abus spirituels et sexuels portées 
contre le père jésuite Marko Rupnik, ancien directeur du Centre 
Aletti qui a notamment dessiné les mosaïques du Chemin de Joie 
de Genève ? D’entente avec notre évêque, Charles Morerod, un 
groupe diocésain de réflexion sur le Chemin de Joie a vu le 
jour afin de discerner l’impact de l’ « affaire Rupnik » sur le mes-
sage de ce parcours artistique. Composé par une dizaine de per-
sonnes aux compétences et profils variés, le groupe s’est réuni 
une première fois en juin dernier pour identifier les pistes à explo-
rer, les personnes, les organisations et autres institutions à contacter afin d’élaborer des 
propositions et une communication adéquate pour le public dans ce nouveau contexte.  

Le Chemin de Joie de Genève est un parcours de 13 mosaïques essaimées sur les fa-
çades des églises et autres lieux dans tout le canton. Cet itinéraire spirituel a été imaginé 
pour accompagner le temps pascal au rythme des apparitions du Ressuscité, qui inspirent 
les mosaïques. Il a été inauguré en 2019. Les fresques ont été composées par les artistes 
de l’atelier d’art spirituel du Centre Aleti (Rome, Italie) et de l’atelier Encañada, au Pérou.  

L’« affaire Rupnik »: Fin 2022, la presse révèle des accusations d’abus spirituels, psycho-
logiques et sexuels formulées par des femmes adultes, dont des religieuses, à l’encontre 
du père jésuite. On apprend que des restrictions ont été imposées au P. Rupnik et qu’il a 
été excommunié temporairement en 2020. En février 2023, les jésuites affirment dans une 
déclaration que le « le degré de crédibilité » des accusations « semble être très élevé ». 
En juin dernier, Marko Rupnik a été renvoyé de la Compagnie de Jésus, dont il était 
membre, « en raison de son refus obstiné d’observer le vœu d’obéissance ». Le même 
mois, le Centre Aletti réagit et évoque dans une lettre « des accusations diffamatoires ». 
En juillet, la Compagnie de Jésus a annoncé qu’au terme du délai de 30 jours prévu par le 
droit canonique pour faire appel, la décision d’exclusion de Marko Rupnik est définitive. ■ 

JOURNÉES MONDIALES DE LA JEUNESSE  
 

Plus de 1000 jeunes suisses ont fait le déplacement à Lis-
bonne pour les Journées mondiales de la jeunesse (JMJ, 25.07-

06.08 : 2023). Miles Fabius, responsable de la Pastorale des 
jeunes à Genève a fait le voyage avec 120 jeunes du canton. 
«Ils auraient pu être plus nombreux encore, mais nous man-
quions de moyens humains et logistiques pour les encadrer», a
-t-il déclaré au journal Le Temps. 

Les jeunes sont partis accompagnés par un message de la Re-
présentante de l’évêque pour le canton de Genève, Fabienne 

Gigon, qui a été lu lors d’une messe à la basilique Notre-Dame de Genève, avant le dé-
part pour le Portugal. « Chèr.e TOI – affirme le message - je me joins à ce rêve de notre 
Pape, et porte ton voyage et ton cheminement dans ma prière, tout comme bien d’autres 
croyants de Genève !  Que tu puisses vivre des moments forts de foi, expérimenter l’ami-
tié, l’altérité et pourquoi pas, un accompagnement spirituel grâce aux nombreux prêtres, 
religieux et religieuses, accompagnants, que tu trouveras sur place. Qu’ainsi, tu puisses 
encore plus ancrer ta confiance dans le Seigneur : il y a là un trésor à approfondir pour ta 
vie ! Que le Seigneur t’accompagne sur la route de Lisbonne et tout au long de ta vie, et 
que Marie t’aide à grandir dans la foi et dans l’espérance ! ».  

La messe de clôture des JMJ, présidée par le pape François le 6 août, a rassemblé un mil-
lion et demi de jeunes. La prochaine édition des JMJ aura lieu en 2027 à Séoul. ■ 



E
N

 B
R

E
F

 

SEPTEMBRE 2023 14 

 

 QUELQUES ÉVÉNEMENTS DE L’ÉTÉ   

14.06 (cath.ch) « Reconnaissance, forma-
tion, parité ». Ces trois mots ont mené le 
Réseau des femmes en Eglise à travers 
Fribourg à l’occasion de la Grève des 
femmes. La manifestation était placée sous 
le thème de la formation et au terme de 
leur marche, les manifestantes et manifes-
tants ont été reçus au Centre catholique 
romand de formations en Eglise (CCRFE). 
Pour les membres du Réseau une forma-
tion « diplômante » est l’un des préalables 
pour que les femmes et l’ensemble des 
laïcs engagés en Église puissent obtenir 
des responsabilités reconnues et respec-
tées. Le Réseau a aussi demandé une pré-
sence accrue des femmes au sein des for-
mateurs du Centre.  

17.06 (cath.ch/réd) Sept nouvelles anima-
trices pastorales ont reçu leur diplôme du 
Centre catholique romand de formations en 
Église (CCRFE) à Fribourg, parmi les-
quelles Ghada Haodiche-Kariakos, de 
Genève avec son travail de fin d’étude 
« Prendre soin de l’homme blessé ». C’est 
la paroisse Saint-Paul de Fribourg qui a ac-
cueilli l’assemblée de plus d’une centaine 
de participants autour des sept nouvelles 
diplômées de la FAP (Formation des ani-
mateurs pastoraux). Félicitations ! 

17.06 (cath.ch) L’Aumônerie Genevoise 
Oecuménique auprès des 
Requérants d’Asile et des 
Réfugiés (AGORA) a fait 
mémoire des personnes 
décédées sur les routes 
de l’exil vers l’Europe. À 
l’occasion du weekend 
des réfugiés, des Églises, 
des associations civiles, 

des œuvres d’entraide et des groupes en-
gagés se sont unis pour mener l’action 
« Les nommer par leur nom » dans dix 
villes suisses. À Genève, la démarche a eu 
lieu au bord du Lac Léman, au Parc Mon 
Repos, où une cinquantaine de personnes 
se sont relayées toute la journée pour nom-
mer les 51 000 migrants qui ont péri depuis 
1993 aux abords de l’Europe et notamment 
dans la mer Méditerranée. « J’ai été très 
touché en lisant les noms des disparus », a 
témoigné un participant à l’initiative.  

20.06 (Réd)  Lors de la fête de clôture 
l’année pastorale, c’est 
avec une immense émo-
tion que Michel Colin, 
adjoint de la Représen-
tante de l’évêque à Ge-
nève, a pris la parole 
pour saluer et remercier 
vivement sa collègue et co-équipière Isa-
belle Nielsen, qui a quitté l’ECR après sept 
ans d’engagement.  

02.08 (Réd) La Pastorale des  
Milieux ouverts (PMo) a organisée une 
journée portes ouvertes permettant au  
public de découvrir son atelier de couture, 
Plus d’un tour dans mon sac, et son jardin 
potager, Mô qui pousse, au Temple de 
Montbrillant. Une belle réussite ! 
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FEUILLE DIOCÉSAINE (juin et juillet) : 
l’abbé Jean-Luc Martin a été nommé 
prêtre accompagnateur du Chemin Néoca-
téchuménal à Genève (30%),  Mme Fa-
bienne Veil,  auxiliaire pastorale en forma-
tion au sein de l’UP Nations – Saint-Jean 
(60 %) et Père Beat Altenbach Sj membre 
du Conseil épiscopal Prévention.  

NOUVELLES PASTORALES RÉGION 
DIOCÉSAINE DE GENÈVE (juillet) : 
Départs: 
Départs à la retraite : Frères Michel Fon-
taine * (paroisse St-Paul et Bureau Santé) 
et Dominique Fragnière (paroisse St-
Paul); Mme Anne Deshusses-Raemy 
(AOT), qui continue à l’AOT comme ensei-
gnante bénévole, Mme Anne-Marie Colan-
drea (UP Eaux-Vives-Champel), Guillermo 
Kerber arrête l’AOT, mais continue à la 
Pastorale des chemins, Mme Christine La-
ny-Thalmeyr,  qui arrête sa collaboration à 
la Pastorale des chemins mais poursuit son 
ministère de responsable au Service de 
l’Aumônerie catholique des Prisons. 
Autres départs : Abbé Elvio Cingolani (UP 
Plateau, cf. pp. 4-5), frère Nicolas Jean 
Porret OP (paroisse St-Paul), Père Corra-
do Caroli CS (Mission catholique italienne), 
M. Stefan Constantinescu (AOT) et M.  
Frédéric Métral qui arrête son engagement 
d’ambassadeur d’EcoEglise pour Genève, 
mais reste membre de la Commission  
diocésaine de l’Ecologie. 
Nominations: 
UP Boucles-du-Rhône : Mme Ghada  
Haodiche est nommée animatrice pasto-
rale. Dans sa première année d’animatrice 
pastorale, elle est accompagnée par Mme 
Martha Herrera, praticienne formatrice. 
UP Carouge-Salève-Acacias : L’équipe 
pastorale remercie l’abbé Giovanni Fogni-
ni d’avoir assumé, depuis le 1er février 
2023, l’administration des paroisses de 
l’Unité pastorale Carouge-Salève-Acacias 
et l’accompagnement de l’Equipe pastorale 
(EP). Avec la nomination de l’abbé Phi-
lippe Schönenberger pour cette région, 
Mgr Morerod l’a relevé de cette charge. Par 
ailleurs, Mme Martha Herrera est nommée 
animatrice pastorale; M. Nicolas Baertschi 
est nommé animateur pastoral (40%); Mme 
Laurence Faulkner-Sciboz auxiliaire en 

pastorale en formation (100%, dont 20% 
dédiés aux études). Mme Anne-Lise Kohli 
est nommée auxiliaire en pastorale à 100%, 
accompagnée par Mme Martha Herrera. 
UP Mont-Blanc-Basilique Notre-Dame : 
L’abbé Joël Akagbo est nommé membre 
de l'équipe de prêtres in solidum et de l'EP 
de l'UP à 100%. 
UP Plateau et UP Champagne : Nomination 
pour un an ad experimentum. L’abbé Ro-
bert Truong est nommé administrateur de 
l’UP Plateau tout en restant  curé modéra-
teur de l’UP Champagne; père Thadeus 
Lakra est nommée prêtre auxiliaire au sein 
de l’UP Plateau (100%), père Joseph 
Nguyen MSFS prêtre auxiliaire au sein de 
l’UP Plateau à 30% et de l’UP Champagne 
à 10%, Mme Isabelle Poncet coordinatrice 
en catéchèse pour l’UP Plateau à 40% et 
l’UP Champagne à 40%, M. Rodrigo de 
Stephanis  auxiliaire en pastorale pour l’UP 
Plateau (60%) et l’UP Champagne (40%). 
Paroisse Saint-Paul : Fr. Zdzislaw Szman-
da est nommé administrateur de la pa-
roisse (100%), fr. Pierre Martin de  
Marolles OP vicaire (70%). 
Mission catholique italienne : Père Gianma-
rio Maffioletti cs est nommé directeur. 
Mission catholique portugaise : Père Remil-
do Boldori est nommé prêtre auxiliaire. 
AOT : Père Bruno Füglistaller SJ est nom-
mé codirecteur à 10% ; Mme Catherine Ul-
rich enseignante à 20%  et M. Florentin 
Adrian Craciun enseignant à 20%. 
Bureau Santé : Mme Véronique Lang est 
nommée théologienne à 10%. 
Communauté œcuménique des personnes 
handicapées et de leurs familles (COPH) :  
M. Nicolas Baertschi est nommé anima-
teur pastoral à 60%. 
Aumônerie catholique des prisons : Mme 
Carol Beytrison est nommée aumônière 
en formation à 80%. 
Etudiants au CCRFE : M. Julien Bulliard 
sera en 2e année FAP avec une insertion 
pratique à l’UP Carouge-Salève-Acacias. 
M. André de Sousa commencera sa for-
mation en 1ère année FAP avec une inser-
tion pratique à la Pastorale de la Santé.■ 
 
  

* Fr. Fontaine est désormais maître des étudiants au 
Couvent Saint Hyacinthe de Fribourg. 

NOMINATIONS, ARRIVÉES ET DÉPARTS (aperçu télégraphique) 
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SEPTEMBRE 2023 

Dès le 1er septembre 
Atelier-cours de peinture 
d’icône  
Dès vendredi 1er septembre 
Église Sainte-Pétronille (cf. p.11 )  
 

Dès le 6 septembre 
Office œcuménique du mercredi 
Les mercredis de 12h30 à 13h00  
(sauf vacances scolaires) 
Temple de La Madeleine 
 

Prière de Taizé  
Tous les mercredis à 12h30 
Temple de Plainpalais 
 

Groupe de méditation chrétienne 
En collaboration avec la Communauté Mon-
diale pour la Méditation Chrétienne (WCCM) 
Mercredis de 19h15 à 20h15  
Chapelle de la Présence 
Place du Lignon 32, 1219 Le Lignon  
 

Dès le 11 septembre 
Lectio divina : « Va, ta foi t’a sauvé(e) ! » 

Dès lundi 11 septembre de 20h00 à 21h30 

Paroisse Sainte-Marie-du-Peuple (cf. p. 10) 
 

12 septembre 
Portes ouvertes au COEC 
Centre Œcuménique de Catéchèse (COEC)  
Mardi 12 septembre de 16h00 à 21h00 
COEC, 14 rue du Village-Suisse 1205 
Programme: : https://coec.ch/ 
 
16 septembre  
Deux Journées de méditation  
avec Yves Saillen 
Les samedis 16 septembre et 18 novembre 
de 10h00 à 17h00 
Au Cénacle. (Pr. Charles-Martin 17)  
Coût : frs. 60.00/journée. 
Inscription : (saillen-jordi@bluewin.ch;  
031 869 34 49  ou 079 151 61 29 

16-17 septembre 
Fête Caritas Caboom! 
Jeux et animations pour tous les âges 
Samedi 16 (10h - 21h) et  
dimanche 17 septembre (10h-19h)
Salle des fêtes de Carouge 
37 rue Ancienne  1227  
Programme : caritas-regio.ch/ 
 

17 septembre 
Jubilé de la COSMG 

Dimanche17 septembre dès 10h00  
Temple de Montbrillant (cf. p. 11) 
 

22 septembre 
Conférence de Raphaël Buyse  
50 ans communautés chrétiennes de base   
Vendredi 22 septembre 2023 à 19h45  
Maison des Associations Genève (cf. p. 10) 
 

24 septembre 
Journée mondiale du migrant  
et du réfugié 
Dimanche 24 septembre dès 15h00 
Basilique Notre-Dame (cf. p. 11) 
 

30 septembre 
180 ans de l’église  
Saints-Philippe-et-Jacques 
Samedi 30 septembre dès 18h00  
Messe, apéro et repas (repas sur inscription:  
paroissedevernier@bluewin.ch ) 
Eglise Sts-Philippe-et-Jacques  
Chemin-de-Sales 19 Vernier 
 
 
Pour plus d’informations : 
Consultez l’agenda sur le site de  
l’Eglise catholique romaine à Genève 
www.eglisecatholique-ge.ch/evenements/  

 
AGENDA DU 

MOIS 

 

 

ENSEIGNEMENT CATHOLIQUE À LA FACULTÉ DE THÉOLOGIE DE GENÈVE 
Cours d’éthique de la santé, par le prof. Thierry Collaud de l’Université de Fribourg. 

Qu’est-ce que soigner ?  
Entre profession et compassion, enjeux éthiques d’une théologie de la santé. 

Dates : les lundis 25.septembre; 2, 9, 16, 23, 30 octobre; 13, 20, 27 novembre,  
4 et 11 décembre 2023 
Horaires: 18h15-20h. Lieu: Uni Dufour, salle U159.   

Plus d’informations et inscription : https://www.unige.ch/theologie/ 
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